
1/3 
 

17ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE 
25/07/2021 - année B 

 
 
Chers frère et sœurs, 

Nous connaissons tous cet Evangile de la multiplication des pains et des poissons, qui nous le savons 
annonce le sacrement de l’Eucharistie. 

Aujourd’hui, puisque beaucoup sont en vacances, évadons-nous un peu à l’aide d’un détail relevé par 
saint Jean sur le cadre de ce miracle, à savoir, le fait qu’il y avait beaucoup d’herbe à cet endroit.  St Marc 
précise même d’herbe verte... 

Béni soit le Seigneur d’avoir permis à la foule d’être confortablement assise pour vivre ce miracle, 
annonciatrice de toutes les messes en plein air des camps scouts…   

Mais, au-delà de cette invitation à la louange type « laudato si », que pouvons-nous apprendre de cette 
mention « écologique » située dans un évangile à portée théologique très grande puisque préparant au 
discours sur l’Eucharistie, le Pain de Vie ? 

Cette annotation Il y avait beaucoup d’herbe à cet endroit permet tout d’abord de voir que les Écritures 
ne sont pas un récit imaginaire.  

Elles s’inscrivent vraiment dans une historicité réelle et concrète. 

En effet, pour avoir de l’herbe verte, il faut se situer dans la période de la Pâque, ce qu’indique par ailleurs 
saint Jean puisqu’il écrit que « la Pâque, la fête des juifs, était proche ».  

Nous avons donc une cohérence de temps. 

De plus, en Palestine majoritairement désertique, cette végétation pousse à localiser cet épisode en 
Galilée, non loin du lac de Tibériade, conformément à ce qui est indiqué : cohérence de lieu. 

Ceux qui sont allés en pèlerinage en Terre Sainte connaissent bien cet endroit appelé Tabgha. 

Il est d’ailleurs émouvant de savoir que très tôt dans l’Histoire de l’Église, on avait voulu garder localement 
le souvenir de cet épisode de l’Evangile. 

Ainsi, on peut lire dans le récit qu’Égérie, une femme sans doute originaire des Pyrénées, a laissé du 
pèlerinage qu’elle fit en Palestine au IVème siècle1 : « Non loin de Capharnaüm on voit des gradins en pierre 
sur lesquels le Seigneur s’est assis. Là-bas, près de la mer, il y a un terrain couvert d’herbe en abondance et de 
beaucoup de palmiers et à côté de cet endroit, il y a sept sources d’où l’eau jaillit abondamment. C’est là que 
le Seigneur a rassasié une foule avec cinq pains et deux poissons. La pierre sur laquelle Jésus a déposé le pain 
est devenue un autel. Près de l’enceinte de cette église, il y a une voie publique. Mathieu y avait son bureau 
de percepteur. Tout près, sur le mont, il y a le lieu où le Seigneur est monté pour prononcer les Béatitudes ». 

Voilà donc un premier enseignement que ce détail de botanique nous apporte. On peut bien parler de 
réelle historicité des Evangiles. 

Mais pour vous qui savez que les Saintes Écritures ne sont pas un simple livre d’histoire, mais surtout la 
Parole de Dieu, vous pensez bien que ce verset a bien plus à nous dire. 

Mais ils ne sont pas simples livres d’histoire ! Parole de Dieu, cet Évangile se situe tout à fait dans la ligne 
du Psaume 22 et de tous les textes bibliques où Dieu se révèle comme le bon berger qui conduit et nourrit 
son Peuple. Le Seigneur est mon berger : je ne manque de rien. Sur des prés d’herbe verte, il me fait 
reposer... Tu prépares la Table pour moi.  

Annonce de l’Eucharistie, ce détail de l’herbe nous rappelle aussi combien la messe est la manifestation 
de la délicate attention que Notre Seigneur porte à chacune des brebis que nous sommes et à l’Église, son 
troupeau. Laudato si !  

 
1 Cité in Liber de Locis Sanctis, écrit en 1137par saint Pierre Diacre, moine du Mont-Cassin, 
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« Bon Pasteur,  

Pain Véritable,  

Jésus aie pitié de nous,  

nourris-nous,  

protège-nous », priait Saint Thomas d’Aquin. 

Prière que saint Jean Paul II a reprise en écrivant son encyclique sur l’Eucharistie2 

Puisque nous venons d’évoquer ce grand docteur de l’Église qu’était saint Thomas d’Aquin, retenons 
également l’explication qu’il nous donne de ce verset : 

Je vous le cite 3: 

« Au sens mystique, l’herbe signifie la chair — toute chair est comme l’herbe [dit Isaïe] ; Elle s’applique à 
celui qui embrasse la vraie sagesse à laquelle on ne peut parvenir à moins d’avoir foulé aux pieds les choses 
de la chair — Ne vous conformez pas à ce monde. L’Eucharistie, pour être comprise, suppose de ne pas en 
rester qu’aux réalités terrestres et qu’au « bien-être du corps ».  

L’Eucharistie, pour être comprise, suppose de ne pas penser ici-bas qu’aux réalités terrestres et en 
particulier qu’au besoin de nourriture terrestre. 

Il n’y a pas que notre chair, notre corps à nourrir ; Il y a aussi notre âme !!! 

D’ailleurs, Jésus fera ce reproche quelques instants plus tard (nous l’entendrons dans l’évangile de 
dimanche prochain) : vous me cherchez, non parce que vous avez vu des signes, mais parce que vous avez 
mangé de ces pains et que vous avez été rassasiés. Travaillez non pas pour la nourriture qui se perd, mais pour 
la nourriture qui demeure jusque dans la vie éternelle. 

 Comme je vous l’ai souvent dit, ne négligeons pas de nourrir nos âmes de l’Eucharistie ! comme nous le 
rappelle le Catéchisme de l’Eglise Catholique, qui manque la messe du dimanche se met en danger de mort4... 
tout comme une personne qui ne se nourrit pas régulièrement met sa vie en grave danger... 

Vivons non pas selon la chair, mais selon l’Esprit Saint, gardons l’unité dans l’Esprit, comme nous y invitait 
Saint Paul dans la 2ème lecture. Cultivons ces vertus éminemment eucharistiques évoquées par saint Paul que 
sont l’humilité et la douceur, comme celle du Seigneur manifestée en faisant assoir la foule sur l’herbe verte...  

Alors la vraie sagesse nous fera goûter à cette nourriture céleste que notre Bon Pasteur nous donne. 

Que Notre Dame, « trône de la Sagesse »5, « Tabernacle du Très-Haut »6, « Femme eucharistique »7, 
« Reine de toute la création »8 nous aide maintenant à vivre de tout ce qu’indique ce simple verset écrit par 
celui qui était avec elle au pied de la croix et qui l’a prise chez lui : Il y avait beaucoup d’herbe à cet endroit. 

 

 
2 Ecclesia de Eucharistia n° 62. 
3 St Thomas, commentaire sur Saint Jean, n°40 [859] 
4 Cf. C.E.C n° 2181 L’Eucharistie du dimanche fonde et sanctionne toute la pratique chrétienne. C’est pourquoi les fidèles sont obligés de participer à l’Eucharistie les 

jours de précepte, à moins d’en être excusés pour une raison sérieuse (par exemple la maladie, le soin des nourrissons) ou dispensés par leur pasteur propre (cf.  CIC, 
can. 1245). Ceux qui délibérément manquent à cette obligation commettent un péché grave. 
5 Litanies de la Très Sainte Vierge. 
6 Idem. 
7 Jean Paul II, Ecclesia de Eucharistia chapitre VI 
8 Pape François, encyclique Laudato si’, chapître VI, VIII. 
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PRIERE UNIVERSELLE 
25 Juillet 2021 - année B 

 
 
 
 
 
 
Prions pour tous les ministres ordonnés de l’Eucharistie : Notre Pape François, les évêques et les prêtres. 
Demandons au Seigneur de les soutenir dans leur ministère afin qu’ils continuent ainsi de permettre au 
Christ bon Pasteur de nourrir son troupeau. 
 
 
Prions pour la Paix dans le monde. 
Supplions le Seigneur d’aider plus particulièrement nos frères et sœurs catholiques ayant des 
responsabilités politiques, à garder l’unité dans l’Esprit par le lien de la Paix. 
Demandons Lui de les aider à puiser cette unité dans leur communion à l’Agneau de Dieu qui donne la paix. 
 
 
Prions pour tous ceux et celles qui font du scoutisme ou participent à des patronages ou autres activités 
chrétiennes de jeunesse durant l’été. 
Demandons au Seigneur de les aider à bien vivre ces temps privilégiés de l’année pour amasser des forces 
spirituelles, grandir dans les vertus et revenir ensuite, avec un nouvel entrain, à la sanctification de la vie 
ordinaire. 
 
 
Prions pour tous ceux et celles qui souffrent. 
Demandons au Seigneur de les aider à trouver dans l’Eucharistie le réconfort du corps et de l’âme qu’il 
entend leur donner, lui le Bon Pasteur qui veut nous faire reposer sur des prés d’herbe verte. 
 
 
 
Prions enfin les uns pour les autres. 
Supplions le Seigneur de nous remplir de sagesse pour que nous goutions de plus en plus à cette nourriture 
de l’âme qu’est l’Eucharistie. 


